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INTRODUCTION

Qu'il me soit en ce jour permis de saluer l'Assemblee ici presente pour sa

disponibilite et de remercier la C.E.A., ainsi que le Projet Femmes/PNUD dont l'assistance

materielle et financiere ont rendu possible la manifestation de ce jour;

Les initiateurs de ce seminaire comme le Gouvernement qui le chapeaute, ont eu

1'occasion cet avant-midi, d'expliciter les mobiles qui ont motive 1'organisation de ce

carrefour dont rappelons le, le theme central est « l'Equite et le pouvoir economique des

femmes congolaises dans le processus de demoralisation ».

Ce sujet suscite un debat a la fois juridique, economique, politique et ethique.

Toutefois, pour rester dans les limites fixees par rorientation de nos assises, nous

privilegierons les aspects politico-economiques.

En effet, la tache qui nous incombe au cours de nos trois journees de travaux est celle

de degager du contexte congolais, toutes les entraves qui bloquent ou amenuisent l'apport de

la femme d'aujourd'hui au developpement economique familial et national et, en

consequence, deTinir des strategies th£oriques et pragmatiques susceptibles d'engendrer une

revolution liberatrice.

Une certaine opinion ne comprendrait pas l'opportunite de discuter sur le

renforcement du pouvoir 6conomique de la femme dans un Etat ou l'economie est trouvee

dans une crise profonde a rarrivee au pouvoir par les nouvelles autorites.

En plus, vaut-il la peine de precher une promotion economique de la femme dans une

societe ou, 1'ideologie matrimoniale veut que, comme les enfants, la femme soit consideree

comme personne en charge du mari? En clair, dans la quasi-totalite des cas, des que le

revenu: de l'epouse devient egai ou sup6rieur a celui de 1'epoux, le menage congolais se

retrouve destabilise, menace du dehors (les belles families respectives) et du dedans.
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Les resolutions qui vont etre adoptees au sujet de l'egalite entre homme et femme ne

vont-elles pas rester lettre morte comme cela a toujours ete le cas? On peut penser ici, aux

options levees par les Conferences Mondiales sur les femmes dont Implication demeure

hypothetique surtout dans nos pays en voie de developpement.

Toutes ces questions a la fois generates et fondamentales, nous ont sugge"re l'ordre

de succession des exposes tel que publie cet avant-midi.

Cette communication, la premiere d'une serie de quatre retenue par les organisateurs,

a pour objectif premier de fixer le cadre de reference aux trois suivantes communications qui

elles, seront sectorielles ou techniques.

En d'autres termes, notre expose offre le portrait de la femme et de la societe

congolaise a travers le temps en mettant un accent sur 1'equation d'une integration effective

de cette femme dans le processus de redressement economique et social desire par l'ensemble

de notre population nationale.

Comme on le sait, depuis quelques temps, les conferences se tiennent ici et la,

certaines par snobisme, d'autres par exhibitionnisme et d'autres encore par opportunisme.

Le present expose quant a lui, se veut critique, responsable et patriotique car le

developpement de notre cher Congo en depend.

D'entree de jeu, il importe de reconnaitre que I'int6gration de la femme congolaise

dans le processus de deVeloppement national est un sujet a la fois vaste et controverse. Pour

un meilleur agencement des idees, notre communication va s'articuler autour des points ci-

apres avant de deboucher sur une synthese qui servira de mot de la fin. II s'agit:

1. du concept d'integration;

2. de la femme congolaise de la societe d'autrefois;

3. de la disintegration de la femme pendant la Deuxieme Republique ;

4. de la politique a mettre en place en vue de l'integration de la femme

congolaise dans le processus de developpement de la Republique du Congo ;

5. du mot de la fin.
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PREMIER POINT: DU CONCEPT D'INTEGRATION

Comme d'aucuns le savent, sur le plan scientifique, un meme concept peut se voir

attribuer une litanie de definitions notamment suivant les disciplines, les epoques et les

auteurs.

Au regard de la finalite de cette communication et de Pheterogeneite de notre

auditoire, 1'accent sera plus mis sur la typologie et les mecanismes de realisation de

r integration que sur les querelles definitionnelles.

Ordinairement assimilee aux termes adaptation, accommodation, ajustement, cohesion

sociale,... I'integration se definit entre autres comme: processus par lequel un individu fait

siennes les normes culturelles prevalant dans une societe ou dans un groupe . Elle peut etre

entendue aussi comme l'assemblage en une totalite des elements d'un systeme social.

Dans sonouvrage intitule' Lexique des sciences sociales. MUCCHIELLI. A. note que

1*integration sociale est dans son sens le plus large, un aspect de l'acculturation impliquant

specifiquement l'assimilation personnelle des modeles socio-culturels de conduite et de

pensees, par les individus integres au groupe dont il s'agit En d'autres termes, 1'integration

suppose la representation d'un ensemble dans lequel, toutes les parties s'intercompenetrent

et qui en tant qu'unite superieure contient toutes les unites membres. Int6grer signifie done,

se placer dans une perspective dynamique, a introduire quelques relations d'interdependance

ou de soiidarite entre les elements d'un univers chaotique non encore integre ou constitue

dans un ensemble. II s'agit ici, de l'integration processus et non de r integration etat.

Conformement a l'orientation tracee a ce premier point de notre conference, il nous

revient a present d'exposer les divers paliers de l'integration sociale. La litterature

specialised en la matiere consacre quatre niveaux d'integration suivants:

1. Integration entre normes autrement appelee integration culturelle, varie de la plus

haute concordance a la plus basse. Ce type d'integration suppose la mise sur pied des textes
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de lois convergent, harmonieux, susceptibles de favoriser repanouissement individuel et

collectif.

2. Integration entre normes et comportements des personnes ou integration normative qui

sert a mesurer le degre d'adaptation aux valeurs d'un groupe. Elle varie d'une frequence

d'accord eleve'e par rapport au comportement et aux valeurs a une frequence 6Ievee de

violation des normes.

3. Integration entre personnes ou integration communicative: elle a lieu entre les

individus lorsqu'il y a echange des signes et quand la communication s'etablit librement c'est-

a-dire sans barriere.

4. Integration fonctionnelle: elle designe I'echange de services mutuels entre membres.

Ce dernier type d'int6gration n'est possible que quand on note une interdependance opposed

a l'autonomie individuelle ; il s'agit done du degre d'interdependance, de solidarite entre

membres lorsque ces rapports engendrent une division du travail en tant que systeme.

On peut lire a ce propos les travaux de G. ROCHER, W.S.LANDECKER, A.

TOURAINE et autres pour en savoir plus, nous reviendrons sur ces divers degres

d'integration pendant la deuxieme RSpublique et en rapport avec le projet de societe auquel

l'AFDL nous convie a construire.

Au cours de cet exercice, nous ne n6gligeront pas le role integratif des facteurs tels

que niveau destruction, degre d'organisation, nature d'activite, type de lois, justice ou

equite et surtout democratic et conditionnement politique;

DEUXIEME POINT: LA FEMME DANS LA SOCIETE D'AUTREFOIS

Dans nos traditions, la femme a toujours occupe une place de choix au sein de la

societe. Chaque famille devrait avoir au moins une femme pour accomplir les taches

indispensables a sa survie puisque Thomme ne peut ni les executer lui-meme, ni embaucher

une autre personne a cette fin.
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Cette femme fut un agent polyvalent capable de sillonner, semer, entretenir les

champs, transporter les produits vivriers, approvisionner en eau, preparer et approvisionner

en bois de chauffage, les marches, la production de la biere, entretenir les petits enfants, la

residence... Elle meme a toujours ete l'agent planificateur de la gestion domestique dans

rutilisation des denrees du grenier, des repas... et agent de la production dans l'agriculture,

la peche, l'elevage, l'artisanat ; bref, un pilier de la vie familiale et communautaire.

L'apport de la femme d'autrefois fut done multisectoriel. Cette femme etait bien inseree

dans sa societe par sa responsabilisation basee sur la division du travail par sexe, par

l'observance des ideaux religieux et sociaux...

A notre avis, encore une fois, la femme de cette epoque n'a jamais ete une personne

marginale.

Dans son contexte, tous les 4 types d' integration nous semblent reunis. On peut en

les explicitant, relever 1'integration entre les normes car les coutumes furent expressement

vehiculees dans Pinteret de l'individu et de la collectivite, la permanence du controle social

garantissant 1'integration entre normes et comportements: ('integration fonctionnelle se verifie

pleinement grace au degre d'interdependance, de solidarite entre membres qui debouche sur

une division du travail dans ce systeme comme pr6cedemment souligne ; seule la derniere

forme d'integration ne semble pas avoir et6 totalement vecue a cause de la diversite des

tabous a caractere religieux et de la limitation d'ordre juridico/politique creant une certaine

distance sociale verticale entre les deux sexes.

En general, deja a cette epoque, les hommes ont fonde leur superiorite sur une

faiblesse supposee des femmes d'ou l'expression de sexe faible. II s'en est suivi un cortege

de prohibitions qui ont entraine aux femmes un statut socio-politique bien bas,

Dans ce contexte, la femme doit obeissance a son mari et respect a tout homme. Elle

n'etait jamais assise en public a cote des hommes. Quand le contexte necessite ia presence

feminine (proces? deuil,...) les femmes sonten retraitpar rapport aux hommes. Les femmes

n'etaient pas autorisees a prendre la parole en public devant une assemblee masculine, sauf
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si cela etait expressement exige par les sages dans le cas de temoignage par exemple.

La retenue et la pudeur imposees aux femmes d'autrefois, les poussaient a mener une

vie assez effacee surtout lorsqu'elles se retrouvaient au cote des hommes. Pour toutes ces

raisons done, les ambitions legitimes des femmes furent difficiles a determiner .

Mais malgre cela, la femme d'autrefois nous laisse l'image d'une personne integree

ou adaptee au statut et aux fonctions lui conferes par sa soci6te et dont on attendait rapport

pour le developpement de la collectivite

TROISIEME POINT: SITUATION DE LA FEMME PENDANT LA DEUXIEME

REPUBLIOUE

Suivant le schema classique du decoupage des grandes sequences historiques de

l'histoire de notre pays, nous aurions du prevoir un point autonome exposant la situation

politico-economique de la femme congolaise a l'epoque coloniale. Si nous ne l'avons pas

fait, e'est a cause d'une serie de raisons dont les plus evidentes sont:

la similitude entre les donnees de i'6poque coloniale, post-coloniale et celles de la

Deuxieme Republique ;

le temps de parole nous imparti par rapport a l'etendue de la matiere est tellement

court qu'il nous a paru recommande d'elaborer des syntheses.

Toutefois, avant de passer a 1'expose consacre au regne du precedent regime politique

, il y a lieu de retenir que l'avenement de la colonisation a renforce et entretenu les inegalites

entre les hommes et les femmes particulierement dans les domaines de Feducation et de

production economique.

En effet, comme on le sait, la colonisation poursuivait fondamentalement un interet

materiel ou economique. EHe a consist^ dans Texploitation des richesses exportables vers

la metropole. Les travaux courants furent durs et la femme en etait ecartee. Elle etait une

simple menagere qui assurait la logistique pour nourrir 1'homme qui evoluait au « front de

la production ».
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L'ecole occidental lorsqu'elle a ete ouverte chez nous, visait l'amelioration des

services (administration) et de la production. Comme on le voit, a I'epoque coloniale,

renseignement visait moins repanouissement du congolais que raugmentation de la

production economique.

Certes, on nous objecterait si nous ne faisons aucune allusion a l'6cole pour filles.

Celles-ci a bel et bien ete ouverte mais avec un horizon tres borne. Le programme de

formation destine aux filles fut axe generalement sur ies cours menagers et sur l'hygiene.

Pour elles, la finalite etait celle de devenir menagere et mere

Venons en maintenant au sort politico-economique de la femme pendant les trois

decennies du regime autocratique du feu President Mobutu.

Par quel bout faut-il derouler la periode tumultueuse de la Deuxieme Republique?

Raisonnablement c'est par revaluation du niveau d'instruction de la femme qu'il faut ouvrir

le debat car, de cette instruction, depend sa promotion politique et economique. Plus les

femmes seront formees. mieux elles affronteront individuellement ou collectivement toute

forme de iutte en l'occurrence politique et economique. De nos jours, Tinstruction devient

de plus en plus la cle de developpement et un atout de taille face a toute forme d'oppression.

de discrimination ou d'injustice.

Quel est Tetat de lieu pendant la Deuxieme Republique? Avant de nous consacrer au

terrain congolais, disons d'abord un mot sur le monde et sur I'Afrique.

Les etudes de l'UNESCO ont demontre que dans le lot de non-qualifiee, on trouve

surtout les femmes. En effet, en 1981, les experts de l'UNESCO estimaient a 800 millions

le nombre total d'illettres dans le monde; Environ 80 % de ce nombre est constitue de

femmes et, la disparite entre les sexes vu meme croissant. En 1970, en effet, le nombre de

femmes analphabetes etait superieur de quelques 140 millions a celui des hommes, ce nombre

etait deja monte a 170 millions en 1980 a +/- 190 millions en 1990.
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Selon le rapport de PUNICEF de 1984 repris par notre collegue MUPAPA, « la

situation des enfants dans le monde », le taux d'analphabetisation etait en 1980 de 82 % pour

les hommes et de 95 % pour les femmes au Burkina Faso, au Mali de 81 % pour les

hommes et de 92 % pour les femmes ; au Senegal de 39 % pour les hommes et de 97 %

pour les femmes ; au Burundi de 61 % pour les hommes et de 85 % pour les femmes et au

Zaire de 25 % pour les hommes et de 63 % pour les femmes, pour ne prendre au hasard que

ces pays-la.

Bien que le Congo figure parmi les pays les plus scolarises d'Afrique, les disparites

entre la scolarisation des hommes et de celle des femmes restent trop importantes. En 1980.

nous avions au Zaire:

65 filles pour 100 gar?ons a l'ecole primaire ;

35 filles pour 100 gargons au niveau secondaire ;

13 filles pour 100 gargons dans l'enseignement superieur.

A cette faiblesse du taux de scolarisation des filles. il faut ajouter un taux eleve de

deperdition scolaire. ce qui diminue tres sensiblement l'esperance de vie scolaire de jeunes

filles.

Selon les statistiques publiees par le Ministere de TEnseignement Primaire et

Secondaire du Congo, les 503.532 filles de premieres annees primaires de l'annee scolaire

1975/1976 ne sont plus que 283.713 pour l'annee scolaire 1978/1979 en comptant celles qui

passent en 4eme annee primaire et celles qui reprennent la 3eme annee, soit une deperdition

de plus de 40 %. Ce taux peut atteindre les 50 % ou plus a la fin du primaire.

Pour mieux nous eclairer, nous devons noter que la frequentation scolaire des filles

est meilleure en milieu urbain qu'en milieu rural.

Ainsi en 1976, dans une ville comme Kinshasa, sur 98,7 % des filles scolarisables, 93,8 %

etaient effectivement scolarisees, seules 4,8 % d'entre elles ne l'etaient pas. Par contre, dans

la province de l'Equateur, sur 99,2 % des filles scolarisables, 49,7 % seulement etaient
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scolarisees.

Par ailleurs, les provinces les plus urbanisees (Katanga, Bas-Congo, etc..) offrent

des taux de scolarisation plus eleves que les provinces plus rurales (Equateur, Bandundu,

Province Orientale).

Ces resultats catastrophiques sur le plan scolaire ne sont pas de nature a qualifier les

femmes face aux hommes. numeriquement plus instruits. dans les competitions politique et

economique. Cette disqualification des femmes est d'autant plus forte encore, lorsqu'on sait

qu'en plus de l'handicap d'instruction les femmes congolaises sont confrontees a une divers ite

de mvthes et de prohibitions qui limitent leur marge de manoeouvre dans plusieurs secteurs

de la vie publique.

Dans le contexte politique, la femme a 6te marquee par le slogan de remancipation

feminine a partir de 1967 et par le statut d'animatrice - porte etendard du mobutisme au

temps fort du M.P.R.

Commencons par Emancipation feminine. Celle-ci a ete ddcretee dans le sens de

rinstauration de l'egalite entre la femme et l'homme. II s'agit ici d'une part du deliement

de la femme et d'autre part de sa promotion au meme rang que l'homme. Ne s'e"tant pas

bien pris, cette politique a cree des problemes qu'elle n'en a resolus. La femme congolaise

s'est crue de plus en plus l'egale de l'homme. Elle est devenue souvent inutilement

contestataire, revendicatrice et a 1'origine de tensions aussi bien dans le menage qu'en milieu

professionnel.

Comme on le sait, un affranchissement ne se decrete pas, il s'assume.

L'emancipation s'acquiert d'abord au sein de la famille, ensuite a l'ecole ou Ton recoit

l'education et une culture generale ainsi qu'en milieux publics, le bureau par exemple. Chez

nous, il s'est done agit plus d'une illusion que d'une emancipation effective de la femme

congolaise. Cette derniere est rested plus un objet qu'un sujet de l'histoire de sa societe.
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Abandonne par le pouvoir public de l'epoque, ayant une instruction limitee, sans

grande qualification professionnelle surtout en milieu urbain, cette dame s'est retrouvee

desemparee, clochardisee, versee a la debauche et autres vices.

Passons a present au statut d'animatrice porte par la femme congolaise pendant le

regne du M.P.R. Parti-Etat.

Heureux le peuple qui chante et qui danse. ideologic chere a 1'ancien President de la

Republique a donne lieu a la creation de plusieurs groupes regionaux d'animation politique

et culturelle. Temps, energies, moyens materiels et financiers ont ete investis dans ce secteur

improductif au lieu de brancher la femme sur des objectifs de developpement qui lui

fourniraient bonheur et dignite. Sur le plan economique, la situation se presente

differemment selon qu'elle est pergue dans le cadre du secteur public ou prive.

A cause de leur sous qualification, tres peu de femmes ont emerge dans le secteur

public de l'economie nationale. Elles sont rares les congolaises qui se sont imposees dans

la creation ou dans la direction des banques, firmes commerciales, usines, industries... EHes

sont done restees impuissantes, marginales, desarticulees.

Par contre, dans le secteur prive, les femmes congolaises se sont debrouillees tant

bien que mal et, dans cette debrouillardise, elles n'ont pas souvent rencontre de facilites.

Dans un tel contexte, plusieurs femmes finissent par se decourager ou se contenter de peu.

La deuxieme communication de ce jour s'etendra sur cette question en recensant la

diversite des activites productives des femmes. En bref, la plupart de femmes d'affaires

luttent pour la survie et non pour une veritable quete de la promotion de leurs entreprises.

En resume, le regime precedent s'est caracterise par le nepotisme, Farbitraire,

l'impunite, le vol, le viol, la mauvaise gouvernance plusieurs autres maux qui ont entraine

une desarticulation totale de l'Etat. Dans un pareil contexte, aucune forme d'integration ne
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peut s'implanter. C'est a cette tache que le nouveau pouvoir devrait s'atteler en eliminant

progressivement et surement les goulots d'etranglement de la femme et de 1'ensemble de

notre chere nation.

OUATRIEME POINT: OUELLE POLITIOUE METTRE EN PLACE POUR

INTEGRER LA FEMME DANS LE PROCESSUS DU DEVELOPPEMENT DE LA

REPUBHOUE DEMOCRATIOUE DU CONGO?

A la lumiere de ce qui precede, l'apport notamment de la femme a rEdification

nationale a ete hypotheque durant trois decennies. Le pouvoir en place doit s'employer a

faire tourner cette sequence de l'histoire de notre pays par des transformations observables

dans le temps et dans 1'espace qui affectent d'une maniere qui ne soit pas que provisoire ou

ephemere, la structure de l'organisation sociale de notre Republique en vue de modifier le

cours de son histoire.

Dans le domaine politique: pour une bonne gestion de l'Etat et une bonne securite des

libertes individuelles et collectives, on devra rendre effective la separation entre les trois

pouvoirs classiques en garantissant 1'independance de la magistrature. II faut installer une

democratic reelle « comme 1'a si bien souligne son Excellence Monsieur le Ministre du Plan

cet avant-midi ».

« La liberation dont on parle tant aujourd'hui doit etre globale et durable. Elle doit aller

au-dela de la chute du regime politique de Monsieur Mobutu en s'etendant sur toutes les

formes d'injustice, de discrimination socio-culturelle les plus surnoises car, toutes, elles

etouffent I'epanouissement de l'individu et handicapent le developpement de la collectivite ».

Le pouvoir en place doit relever le defi qui consiste a liberer toutes les energies

productives en vue d'assurer un developpement rapide et durable de notre chere nation.

Dans le domaine de la formation: la necessite de 1'instruction dans le developpement

des nations n'est plus a demontrer. Les femmes elles-memes ont aussi adhere a cette these
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a l'occasion de la quatrieme Conference Mondiale sur les Femmes tenue du 4 au 15

septembre 1995 a Beijing. Parmi les resolutions adoptees a cette occasion, on peut lire

« L'alphabetisation des femmes est un important moyen d'ameliorer la sante, la nutrition et

1'education de la famille et de permettre aux femmes de participer a la prise des decisions

interessant la soci6te. II faut assurer un acces egal a l'education, eliminer l'analphabetisme

feminin, ameliorer l'acces a la formation professionnelle, a L'enseignement scientifique et

technique et a l'education permanente des femmes. Les femmes de tous les ages doivent

acquerir des connaissances et developper leurs facultes, leurs aptitudes competences ainsi que

les valeurs morales necessaires pour s'epanouir et participer pleinement, dans des conditions

d'egalite, au processus de developpement social, economique et politique ».

Le pouvoir en place devrait s'en preoccuper. Des mesures speciales d'incitation des

filles et des femmes a l'instruction devrait etre envisagees.

Dans le domaine economique: la promotion d'une economie sociale de marche

integree et pla^ant l'homme au centre de sa preoccupation et sans discrimination de sexe, la

garantie d'acces au bien-etre du peuple congolais a travers 1'encouragement a la libre

entreprise et a la propriete privee encore une fois, sans discrimination de sexe ; la relance

du systeme bancaire ; 1*intensification de la prospection miniere et petroliere ; le soutien d'un

programme d'industrialisation visant la transformation des matieres premieres locales ; la

modernisation des infrastructures de transport et l'appUcation d'une politique coherente de

telecommunication, la mecanisation de l'agriculture...

Dans le domaine social et culture', la rehabilitation du systeme de sante pour tous ;

la remise en question courageuse des coutumes ancestrales devenues anachroniques, une

gestion efficiente des ideologies notamment religieuses contrecarrant le developpement, etc...

Que faut-il retenir comme mot de la fin?

CONCLUSION GENERALE

La femme congolaise est-elle integree au processus de la reconstruction nationale?
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Non. Peut-elle y arriver? Oui. Nous pouvons repondre par Paffirmative parce que la

femme elle-meme est, non seulement disponible, mais reclame d'etre traitee comme agent

de deveioppement au meme titre que l'homme pour donner tout ce qu'elle a de meilleur.

Si le Gouvernement de la Republique compte veritablement sur l'apport de tous les

nationaux pour developper le pays, il doit veiller ou se pencher de maniere particuliere sur

la situation des femmes. Parmi les urgences a retenir citant entre autres:

1. La rehabilitation de 1'infrastructure scolaire et le relevement de la qualite du niveau

d'enseignement. Toutefois, une attention particuliere sera fixee sur les filles et les femmes

qui accusent un grave retard par rapport a Pautre sexe.

L'instruction a dispenser doit etre tournee vers des secteurs utiles et prioritaires en

fonction de nos besoins de deveioppement economique et social

2. Le bannissement des coutumes et ideologies anachroniques qui favorisent le

nivellement de la femm et de l'ensemble de la societe congolaise par le bas.

3. Une pratique effective de Pegalite de l'homme et de la femme devant la loi et face

aux secteurs productifs.

4. L'elimination du complexe de superiorite ou celui d'inferiorite entre les deux sexes.

Laissez-moi vous presenter l'une de nos questions posees au cours de notre enquete organisee

a Lubumbashi en 1985 autour du theme « Analyse sociologique des implications de

Pelevation socio-economique de Pepouse, question ayant conduit aux resultats suivants:

La question elle-meme libellee en ces termes:

Quelle est selon vous, la situation qui prevaut generalement au sein du menage ou la femme

a un revenu egal ou superieur a celui du mari?
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Resultats obtenus

TYPES DE REPONSES

Complexe de superiorite de la femme

Complexe d'inferiorite de l'homme

Harmonie entre les deux conjoints

effecitf

17

36

10

63

POURCENTAGE

27 %

57 %

16 %

100 %

En effet, devant une telle situation , 84 % d'eVentualite de conflit vaut-il la peine de

proner le renforcement du pouvoir economique des femmes? Ce tableau nous semble refleter

la realite vecue dans bon nombre de manages. En general, Thomme se retrouve frustre, sans

honneur, sans autorite surtout quand sa belle famille s'en mele. Dans un tel climat, il reagit

a tord et a travers vis-a-vis des opinions de sa femme.

Du cote de l'epouse, on remarque assez souvent des attitudes d'insoumission, de

vanite... qui se repercutent n6gativement sur la vie conjugale. Que faire a cette question

surtout que nous pronons ce jour l'equite en vue du renforcement des capacity's et du pouvoir

economique de la femme.

Le seul remede a ce propos c'est une campagne permanente d'6ducation susceptible

d'engendrer une reconversion des mentalites, de creer, un esprit critique, de favoriser la

passion pour les vertus, le culte de 1'dtre au lieu du paraitre...

La nation a besoin de chacun de nous c'est-a-dire de rhomme comme de la femme.

Cela doit etre entendu, compris et vecu en dehors de toute forme de discrimination.

Placee dans un climat de serenite, la femme congolaise est capable d'entreprendre des

actions d'eclat.

Nous vous remercions pour votre sympathique attention et nous declarons disponible

pour le debat que nous souhaitons fructueux.
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